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La Pierre du Diable
La « Pierre du Diable » de Maumont

est un monolithe situé à la lisière de la
forêt de l'Allé, au-dessus d'Albeuve.
On l'aperçoit au détour du chemin ; rien
ne la signale à l'attention de prime
abord. Comme la « Pierre à Catillon »,

au bas des Albeuves, en-dessus de Prin-
gy, cette pierre a sa légende.

Jadis, la contrée de Maumont, du
Feuillet et de Crèpa-peira était couverte
d'habitations. Une vague tradition
révèle même qu'une antique église aurait
existé au lieu dit la Corne, et comme à

cette lointaine époque le sanctuaire
n'avait pas de cloches, les offices s'annonçaient

au son d'un cor, dont l'écho
faisait trembler les monts d'alentour. A cet
appel se réunissaient les pâtres, chasseurs

et bûcherons pour ouïr de temps
à autre une messe, les dimanches et les
fêtes. Les pieux fidèles avalent une
grande vénération pour saint Antoine,
le second anachorète du désert. On
l'invoquait à titre de protecteur des trou-
tcaux. Oh les bonnes gens de ce bon
vieux temps Le diable rageait en
voyant ces montagnards si pieux, si scr-
viablcs, si unis, si heureux. Il méditait
depuis longtemps une sourde vengeance.

C'était un soir d'hiver, veille de la
Nativité. Sur la Corne, dans la petite
église, les bergers, à l'instar de ceux de

la cité de David, chantaient leurs « ho-
sx.nna » à l'Enfant de la crèche. Ils
avaient apporté au prêtre qui desservait
le sanctuaire, à titre de présents, de petits

fromages, du beurre, des agneaux,
du froment. La messe de minuit terminée,

les fidèles regagnèrent en hâte
leurs chalets, chantant de vieux noëls
dans la nuit.

Le ciel était noir, piqué d'étoiles, l'air
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était vif, la terre ouatée de neige. Par

groupes, munis de lanternes, les bons
Albeuvaisans rentraient donc clans leurs
rustiques demeures pour réveillonner.

A cet instant le Maudit, sur les
hauteurs du Petit-Chex, détacha un rocher
qu'il jeta dans la combe. Le bloc bondit
sur la pente de l'alpe, sillonna l'espace

en siftlant et descendit à une allure
vertigineuse les pâturages de l'Ecojalat,
de Servant et de l'Allé.

Minute fatale La pierre énorme
allait atteindre les premières habitations.



lorsque, par la puissance de Dieu, le

saint ermite de la Thcbaïilr, protecteur
des bergers et des troupeaux, arrêta le

roc mouvant à l'endroit même où nous
le voyons encore aujourd'hui.

Au bord du sentier, quelques pas plus
bas, en reconnaissance de cette miraculeuse

protection, les pâtres érigèrent
une statue â celui qui, la nuit de la

Nativité, avait, au bas de la forêt de l'Allé,

assigné un terme à la course du

rocher diabolique et préserve ainsi leurs

demeures et leurs vies.

Lorsque vous passerez en Maumont, à

droite du chemin, vous remarquerez
dans une niche la statue de saint
Antoine ermite, sous les traits d'un vénérable

vieillard, lisant dans son livre,
tenant en sa main un tau où s'agitent
deux clochettes en guise de houlette,
près d'un pourceau rose qui doit
personnifier, sans doute, le démon de la
concupiscence qui tenta l'homme de
Dieu au désert. C. Fontaine.
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